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Des pertes fapportées par le Corps des Boulangers ■

vu le défaut d’augmentation du prix du Pain ?

lorfque le cas le requéroit, conformément aux

Arrêts de Réglement & Ordonnances de Police,
rendues à ce fujet»

OUR connoître exa&ement l’énormité des pertes fupportées parle
Corps des Boulangers , il faut confidérer la quantité du Pain qui s’efl

fabriqué journellement à Touloufe , le taux fur lequel les Boulangers
ont été obligés de le vendre , & le prix auquel il auroit dû être vendu ,

conformément au Tarif drefïe d’après les expériences faites pour régler le

prix du Pain.

La confommation ordinaire par jour efl: de huit mille huit cens cin-

quante-fix marques de Pain : cela pofé , il eft aifé de calculer les fom-
mes dont les Boulangers font en perte depuis le Novembre 1777 ,

jour auquel on commença de diminuer, à leur préjudice , la taxe portée
par le Tarif.

Les Fourleaux remis à l’Hôtel de Ville le 14 Novembre 1777 j
faifoient monter le prix du Bled à 17 liv. 8 f. le fetier j or , lorfque
pendant trois marchés confécutifs le fetier du Bled a valu 17 liv. 8 f. ,

la marque du Pain doit être taxée à 15 fols. L’Ordonnance rendue par
les Caoitouls le 17 Novembre, ne taxa le Pain qu’à raifon de 14 f. &

4 d. , ce qui conititua les Boulangers en perte de huic deniers pour

chaque marque de Pain qui fe fabriqua depuis le 14 jufques au m No-

vembre.
Par où le Corps des Boulangers fut en perte d’une première fomme

de 295 liv. 3 fols 8 den. pour chaque jour } ce qui monte en total à



L

( 2 )
2/361lîv. 9 f. 4 d., ci. : 2361 1. $£ 4 à

> Le prix du Bled étant le même , fuivant les Four-

ïeaux , les Capitouls augmentèrent la taxe du Pain
de 4 den. par marque , quoique le prix du grain
demeurât toujours à 17 lîv. 8 f. ; la taxe n’aug-
mérita pas depuis le 22 Novembre jufques au 31
Décembre, par conséquent les Boulangers, d’après le

Tarif, perdirent par jour 147l.nr. 10 d. : ce qui,
pour le temps qui s’écoula depuis le 22 Novembre

jiufqu’au 31 Décembre , occafionna en total une

perte de 5756 liv. 1 f. 6 d. ci , . . . . . 5756 1. ï f. 6 d.
Le 31 Décembre le prix du fetier de bled étoit ,

fuivant les Fourleaux , à 17 liv. 16 f. \ la marque du

Pain devoit donc , fuivant le Tarif , être taxée à

i'i f. 4 d. J elle ne le fut pourtant qu’à 15 f. j par
ouïe Corps des Boulangers perdit chaque jour, de-

puis* le 31 Décembre jufqu’au 19 Janvier , que le

prix du bled & la taxe furent les mêmes , 4 den.

par marque j ce qui fait par jour 147 liv, 11 f. 10

d. j & produit en total , pour tout le fufdit temps,
la fomme de 2804 liv. 4 f. 10 d. , ci. ... 28o4 1. 4 f. 10 d.

Le 19 Janvier le prix du fetier de bled étoit ,

fuivant les Fourleaux , à 18 liv. 7 f. j la marque du
Pain devoit donc , fuivant le Tarif, être taxée à

15 f. 8 d. , encore même y avoit - il trois fols de

telle y elle ne fut pourtant qu’à 15 f. 4 d. : par où
le Corps des Boulangers perdit chaque jour , depuis
le 19 jufqu’au 31 Janvier , que le prix du bled & la
taxe furent les mêmes , 4 den» par marque ; ce qui
fait par jour 147 liv. 11 f. xo d. , & produit en total

pour tout le fufdit temps , la fomme de 1671 liv.
2 ^ > c ' 1671 1. 2 f.

Le 30 Janvier le prix du fetier de Bled étoit, fui-

12592 1. 17 f. 8 d*
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tant les Fourleaux , à 19 1. 6 f. J la marque du Pain

devoiü donc , fuivanü le Tarif , être taxée à f.
*

4 d., encore même y avcit-il 6 fols de relie j elle

ne fut pourtant taxée que 15 f. 8 d. J par où le Corps
des Boulangers perdit chaque jour , depuis le 31
Janvier jufques au 13 Mars , que le prix du Bled &

la taxe relièrent les mêmes , 8 den. par marque J
ce qui fait par jour 295 liv. 3 f. 8 d. , & produit en

total , pour tout le fufdit temps , la fomme de

12102 liv. iof. 4 d. , ci. . . . . . . . . 1210a 1. 10 f. 4 d»
Le 13 Mars le prix du fetier de Bled étoit , fui-

vant les Fourleaux ,à liv. 19 f. 6 d. j la marque
du Pain devoit donc , fuivant le Tarif, être taxée

à 17 f. , encore même y avoit-il 6 fols de relie y

elle ne fut pourtant taxée que 1 6 C. j par où le Corps
des Boulangers perdit chaque jour , depuis le 13

jufques au 1 6 Mars , que le prix du Bled & la taxe

relièrent les mêmes, un fol par marqueÿce qui fait par

jour 442 liv. 16 f. , & produit en total la fomme

de 1^28 liv. 8 f. y ci. * ***»>♦■.» 13x8 1« 8
Le 16 Mars le prix du fetier de Bled étoit , fui-

vant les Fourleaux, à 20 1. 4 f. ÿ la marque du Pain

devoit donc être taxée , fuivant le Tarif, à 17 fols

& 4 den. j la taxe néanmoins relia toujours à 1 6 f. ÿ

par où le Corps perdit chaque jour , depuis le 1 6

Mars jufques au premier Avril , que le prix du Bled

& la taxe du Pain relièrent les mêmes , 1 fol 4 d»

par chaque marque qui fe fabriquoitj ce qui fait par

jour 590 liv. 8 f. , & en total pour tout le fufdit

temps 9446 liv. 8 C , ci» ....... 9446 1. 8 £

Le premier Avril le prix du fetier de Bled étoit ,

fuivant les Fourleaux, à 21 liv. 11 f. j la marque du

35470 1. 4 f. o d»



59233 1. 16 f.
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Detfautre part , ci. . '» • ï

Pain dévoie donc être taxée , fuivant le Tarif ? à 18

f. 4 d., encore même y avoit-il trois fols de refte J
la taxe néanmoins relia toujours à 16 f. \ par où le

Corps des Boulangers perdit chaque jour , depuis le

premier jufques au 8 Avril, que le prix du Bled & la

taxe refterent les mêmes , 2 fols 4 den. par marque
quife fabriquoitj ce qui fait par jour 1033 liv. 4^,
& en total 72.32- liv. 8 f. , ci. . . . . . ,

Le 8 Avril, le prix du fetier de Bled étoit , fui-

t
vant les Fourleaux , au même prix de n liv. 11 f.
La marque du Pain devoir donc être taxée, fuivant
le Tarif, à 18 f. 4 den. j encore même y avoit-il trois
fols de refte. La taxe refta néanmoins toujours à 16
fols } par où le Corps des Boulangers continua de

perdre chaque jour , depuis le 8 jufques au 13 Avril,
que le prix du Bled & la taxe refterent les mêmes,
deux fols quatre deniers par marque qui fe fabriquoit j
ce qui fait par jour mille trente-trois livres quatre
fols , & en total pendant le fufdit temps , cinq mille
cent foixante-fix livres , ci

Le 13 Avril, le prix du fetier de bled étoit , fui-
vant les Fourleaux, à 21 liv. 11 f. La marque du
Pain devoir donc être taxée , fuivant le Tarit, à 18
f. 4 den.j encore même y avoit-il trois fols de refte.
La taxe néanmoins refta toujours à 16 f. par où le

Corps des Boulangers perdit chaque jour, depuis le

13 jufqu’au 24 Avril, que le prix du Bled & la taxe

du Pain refterent les mêmes, deux fois quatre deniers

par marque ; ce qui fait par jour 1033 liv. 4 f. , ôc
en total pour tout le fufdit temps , onze mille trois
cent foixante-cinq livres quatre fois, ci. , . . f

Le 24 Avril, le prix du fetier du Bled étoit, fui-

7232 1. 8 f.

51 66 h

136^. 4 f.
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vant les Fourleaux, à 20 liv. 15 f. j la marque du Pain

devoit donc être taxée, fuivant le Tarif, à 17 f. 8 d. j
encore même y avoit-il trois fols de refte. La taxe

néanmoins refta toujours à 16 f. j par où le Corps
des Boulangers perdit chaque jour, depuis le 24

Avril jufqu’au premier Mai, que le prix du Bled &

la taxe du Pain refterent les mêmes , un fol huit

deniers par marque* ce qui fait par jour fept cent

trente-fepc livres dix-neuf fols huit deniers , & en

total pour tout le fufdit temps , cinq mille cent

foixante-cinq livres dix-fept fols huit deniers, ci. 5 1 ^ 1

) *• *7 £ 8 d

Le premier Mai, le prix du fetier de Bled étoit ,

fuivant les Fourleaux, à 20 liv. 11 f.j la marque du

Pain devoit donc être taxée , fuivant le Tarif, à 17

f. 4 d. J encore même y avoit-il fept fols de refie.

La taxe néanmoins relia toujours à raifon de 1 6 f. j

par où le Corps des Boulangers perdit chaque jour,
depuis le premier jufques au 8 Mai , que le prix du

Bled & la taxe du Pain refterent les mêmes , un fol

quatre deniers par marque , qui fe fabriqua pendant
ledit temps.

La difproportion qu’il y avoir entre la taxe du Pain

&c la valeur du Grain , a fait que le Pain étant à un

prix plus haut dans les Villes voilines , les Habitans

de ces Villes & de toute la Campagne , attirés par

le bon marché, font venus s’approvifionner dans la

nôtre. La confommation augmenta à tel point, que

le Corps des Boulangers pouvoir à peine y fuffire. Il

fe fabriquoit, en effet, onze mille foixante marques j

d’où il fuit que la perte effuyée par le Corps des

Boulangers , depuis le premier jufqu’au 8 Mai , fe

porte par jour à fept cent trente-fept livres fix fols

64399 I. 13 f. 8 d.
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De Vautre pan , ci. . ; : . 64399 h 13 f. 8 </.

huit deniers ÿ & par conféquent en total , à cinq
mille cent foixante-une livre lix fols huit deniers, ci» ^161 6 f. 8 d.

Le 8 Mai, le prix du fetier de Bled étoit, fuivant
les Fourleaux, à zo liv. 5 F j la marque du Pain de-
voit donc, fuivant le Tarif, être taxée à 17 f. qden.
La taxe relia toujours à feize fols j par où le Corps
des Boulangers perdit chaque jour , depuis le 8 juf-
ques au 15 Mai, que le prix du Bled & la taxe dus
Pain relièrent les mêmes , un fol quatre deniers par
marque j ce qui fait par jour fept cent trente-fept
livres lix fols huit deniers , & en total,,cinq mille
cent foixante-une livre lix fols huit deniers , ci. . ^161 k 6 £ 8 d»

Le 15 Mai , le prix du Bled étoit, fuivant les v

Fourleaux, à 19 liv. 17 f. J la marque du Pain devoit
donc , fuivant le Tarif, être taxée à 17 f., néanmoins
la taxe relia toujours à 16 f.j par où les Boulangers
perdirent un fol pour chaque marque de Pain par
jour , qui fe fabriquoit depuis le 15 Mai jufqu’au
premier Juin , le prix du Bled & la taxe du Pain
étant toujours le même pendant ce temps-là j cette

perte revenoitpar jour à la fomme de 553 1.,, & en

total pendant le fufdit temps, à celle de neuf mille

quatre cent une livre , ci. ....... ». 9401 1»-

Le premier Juin , le Bled étant, fuivant les Four-
leaux au prix de zi liv. 14 f. , la marque du Pain
devoit, fuivant le Tarif, être taxée à 18 f. 4 den. j;
néanmoins la taxe relia toujours à 16 f. j par où les

Boulangers perdirent deux fols quatre deniers pour
chaque marque de Pain qui fe fabriqua depuis le

premier jufques au 5 Juin , pendant lequel temps la
confommation devint au delTus des forces des Bou-

langers. Le Bled enchériifoit tous les jours , & la

84113 1. 7 f.
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taxe reftoit au même point j d’où il revint pour le

Corps une perte de plus, tout au moins , de douze

cent quatre-vingt-dix livres par jour,& conféquem-
ment en total d’une fomme de fix mille quatre cent

cinquante-une livre treize fols quatre deniers , ci. 6451 1. 13 f. 4 d.

Ce fut le ^ Juin feulement que la taxe du Pain fut

rapprochée de la valeur des grains j encore même ,

malgré l’augmentation de deux fols par marque , le

Corps des Boulangers refta toujours en perte. En

effet, ledit jour 5 Juin le Bled étant , fuivant les

Fourleaux , au prix de zz liv. z f. , la marque du

Pain devoit, fuivant le Tarif, être taxée à 18 f. 8

den. J néanmoins la taxe fut annoncée publiquement
le 5 Juin, & ne fut qu’à 18 f. j par où les Boulan-

gers perdirent huit deniers par chaque marque de

Pain qui fe fabriqua depuis le 5 jufques au 13 Juin ,

pendant lequel temps le prix du Grain reffa fur le

même taux par où il revenoit au préjudice du Corps
une perte de 368 liv. 13 f. 4 den. par jour , & con-

féquemment en total d’une fomme de quatorze cent

foixante-neuf livres fix fols huit deniers , ci. . 1469 1. 6 f. 8 d.

Perte totale , quatre-vingt-douze mille quarante-

quatre livres fept fols , ci 91044 1. 7 f.

Il n’eft pas douteux que l’état de nos pertes ne furprenne quiconque

prendra la peine de le lire j l’on doutera peut-être de fa fincérité : s’il en

eft ainfi , qu’on daigne mettre fous les yeux l’état des grains que les

Boulangers ont fait moudre , les extraits des Fourleaux qui ont été te-

nus , les Ordonnances de taxe du Pain , & le Tarif qui doit être fuivi

pour ces fortes d’Ordonnances.

Qu’on compare ces différentes pièces avec cet état, & l’on fe con-

vaincra , fans beaucoup de peine, que nous aurions peut-être puexpofer
de plus grandes pertes.
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Cette vérification faite , qui pourroit ne pas être touché de notre

fituation ? Pourroit - il fe trouver quelqu’un qui voulut nous refufer de
l’adoucir autant qu’il feroiten fon pouvoir ?

Si les Magiftrats de Police 9 par lefquels nous avons le bonheur d’être

gouvernés , eufTent connu cet état 9 il y a tout lieu de croira qu’ils au-

roient gardé ? pour un temps moins malheureux, l’Ordonnance qu’ils
viennent de rendre , pour nous obliger à la confeétkm des Gâteaux des

Rois j peut-être ont-ils cru que nous voulions fecouer pour jamais un

ufage , dont nous nous bornons à demander la fufpenfion pour cette fois
& fans tirer à conféquence.

Des motifs bien moins puiflans nous procurèrent de la bonté & de
la clémence de la fouveraine Cour de Parlement un Arrêt qui nous en

déchargea pour l’année 1778 J la cherté des œufs , la difficulté de s’en

procurer , le prix exceffif des autres matières qu’on emploie à la confec-
tion de ces Gâtaux,la rigueur de la faifon, occafionnerentcettefufpen-
fion.

Mais fî l’idée des dépenfes trop confidérables nous mérita cette gract
pour l’année 1778 , comment pourrions - nous ne pas obtenir le même
a&e de charité pour l’année 1779 j tandis que les mêmes motifs de l’année

1778 fubfiflent pour l’année 1779 , & qu’à ces motifs bien puiffans fe

joint une perte de plus de 91044 1. 7 f. à réparer , ou dumoins à adoucir^
Nous efpérons que les âmes fenfibles feront touchées de la dureté de

notre fort, & qu’elles daigneront fe joindre à nous pour nous obtenir
la rétraélation d’une Ordonnance , qui r fi elle eft exécutée 7 achevé de
mettre le comble à notre infortune.
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